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INTRODUCTION 
 
 
 

Avec une centaine d’animaux, la colonie de Phoques veaux-marins Phoca vitulina de la Baie de 
Somme rassemble plus de la moitié des effectifs français de cette espèce. Ce site revêt donc une grande 
importance pour la conservation de ce pinnipède dans notre pays. Rappelons que le Phoque veau-marin 
est protégé au niveau national (arrêté du 27 juillet 1995), et qu’il est considéré en « danger » dans 
l’inventaire de la faune menacée en France. Sa protection est d’intérêt communautaire et sa présence 
justifie la désignation de zones spéciales de conservation  au titre de la Directive Habitats-Faune-Flore  
de l’Union Européenne du 21 mai 1992. 

 
Depuis 1986, l’association PICARDIE NATURE conduit un programme d’actions visant l’étude et la 

protection des Phoques sur la côte picarde.  
 
A la suite de la création de la Réserve Naturelle, en 1994, les actions de conservation de la colonie de 

phoques de la baie de Somme ont été incluses dans le plan de gestion de la Réserve Naturelle par le 
Syndicat Mixte d’Aménagement de la Côte Picarde (SMACOPI), gestionnaire désigné de l’état. De 1994 
à 2001, PICARDIE NATURE a ainsi conduit un programme d’étude et de protection des phoques pour le 
SMACOPI.  
 

En 2002, l’association Picardie Nature a repris la maîtrise d’ouvrage de l’opération, mais le 
programme proposé a continué de s’inscrire dans le cadre du plan d’action de la Réserve Naturelle.  

 
Ce présent rapport fait le bilan des activités réalisées en 2004. 

 
 
 
Les objectifs généraux du programme d’actions sont : 
 
Objectifs à long terme :  

 
Il s’agit d’assurer le maintien d’une population viable en supprimant ou en maîtrisant les facteurs 

menaçants. 
 
Objectifs à court terme : 

 
Dans les plus brefs délais, il s’agit d’empêcher que des animaux ne fassent l’objet de dérangements 

trop fréquents et d’actes de braconnage. Il est également primordial que les usagers de l’estuaire 
comprennent et acceptent  l’évolution naturelle de la colonie.  
 
 
Actions qui entrent dans le cadre du plan de gestion 2001-2005 de la Réserve 
Naturelle: 
 
Suivi de la colonie de phoques  
(codes opérations SE 03 et RE 02 du plan de gestion de la Réserve Naturelle) 
 

Il s’agit de : 
- connaître les effectifs, le sexe et l’âge ratio des animaux, 
- repérer les animaux marqués ou déjà identifiés 
- localiser les zones de stationnement, 
- effectuer un contrôle visuel de l’état sanitaire des animaux, 
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- identifier, quantifier les dérangements humains et en mesurer l’impact, 
- assurer une surveillance minimale sur le terrain, 
- cartographier les principaux chenaux de l’estuaire (sécurité). 

 
Rappelons qu’à marée haute, les phoques se répartissent dans l’estuaire et le long de la côte picarde. A 

marée descendante, ils se rassemblent sur les bancs de sable qui se découvrent progressivement par la 
marée. Ces bancs de sable sont alors utilisés pour le repos, l’allaitement et la mue. A marée basse, les 
phoques se regroupent sur quelques bancs spécifiques, près desquels la profondeur d’eau est assez 
importante pour fuir en cas de danger.  
Les observations et les comptages se font au cours de la marée descendante et basse, en s’approchant avec 
précaution des sites de repos, à pied ou en zodiac. En juin, juillet et août (période des naissances et 
d’allaitement), une présence quotidienne est assurée pour la protection et le suivi des animaux. 
 
Repérage des femelles en gestation 
(code SE 03 du plan de gestion de la Réserve Naturelle) 
 

Il s’agit de repérer, avant la période de mise-bas, le nombre de femelles en gestation, de les identifier, 
puis d’estimer des dates de mises bas afin de prévoir l’organisation à mettre en place lors de la 
surveillance de la colonie durant l’été.  

 
Surveillance durant la période des mises-bas  
(code opération GH 01 du plan de gestion de la Réserve Naturelle) 

 
Les mises-bas et l’élevage des jeunes constituent une période difficile pour les Phoques. A la suite de 

dérangements humains fréquents, les femelles peuvent aller mettre bas dans d’autres sites probablement 
moins favorables. Elles peuvent également être séparées de leur petit qui, orphelin, ne survivra pas. 
L’allaitement peut être contrarié et le jeune phoque, sous-alimenté au moment du sevrage, risque de 
mourir à plus ou moins long terme.  

 
Il s’agit d’assurer une présence sur le terrain pour suivre les femelles en gestation, les mises-bas, 

l’élevage des petits et intervenir pour limiter les dérangements. 
 
Intervention sur les mammifères marins échoués 
(code GH 02 du plan de gestion de la Réserve Naturelle) 

 
Il s’agit de coordonner la prise en charge d’un mammifère marin échoué sur le littoral picard. Les 

animaux morts sont autopsiés et les animaux vivants sont transportés vers un centre de soins.  
 
Encadrement des travaux d’étudiants 
(code RE 02 du plan de gestion de la Réserve Naturelle) 

 
Il s’agit de faire participer des étudiants aux actions de protection et d’étude de la colonie de Phoques. 

Certains étudiants prennent les phoques pour thème d’étude. 
 

Il s’agit également d’améliorer les connaissances sur la colonie et d’évaluer le travail de protection 
effectué en s’appuyant sur des étudiants cherchant des stages prévus dans leur cursus universitaire. 
L’autre objectif est de donner la possibilité à des étudiants motivés de travailler sur un animal 
remarquable. 
 
Actions d’information 
(code opération FA 05 du plan de gestion de la Réserve Naturelle) 
 

Il s’agit, par le biais de l’information, de limiter, voire de supprimer les facteurs menaçants d’origine 
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humaine en tentant d’influer sur le comportement des personnes.  
Trois publics sont visés :  

- Le grand public : il s’agit de le sensibiliser sur la richesse et la fragilité de cet élément du patrimoine que 
constitue la colonie de Phoques veaux-marins. La colonie de la baie de Somme est la plus importante de 
France avec près de 60% des effectifs nationaux. 
- Le public scolaire : Un travail d’information et de sensibilisation plus poussé doit être réalisé avec le 
public scolaire en développant différents thèmes liés aux Phoques et à leur environnement (biologie, 
écologie, histoire de la population, menaces, mesures de protection...). 
- Les usagers réguliers de la Baie : Ils doivent être informés, sensibilisés et responsabilisés sur la 
protection de la colonie. 
 
Coopération scientifique  
(code opération RE 02 du plan de gestion de la Réserve Naturelle) 
 

Il s’agit d’échanger de l’information sur les colonies de Phoques veaux-marins en France ou à 
l’étranger en vue de progresser dans l’étude et la protection de la colonie de la Baie de Somme. 
 
 
 
Actions complémentaires : 
 
Au suivi de la colonie de phoques  
 

Une nouvelle action consiste au suivi individuel par photographie des phoques de la baie de Somme. 
Ce suivi est basé sur les marques (blessures, tâches de couleur, cicatrices…) naturelles que présentent 
chaque phoque et qui peuvent permettent de le reconnaître individuellement. Il s’agit là de constituer une 
collection de photos rapprochées d’un maximum d’individus de la colonie.   
 
 
A l’encadrement des travaux d’étudiants 

 
Sylvie Malard, étudiante en BTS Gestion et Protection de la Nature par correspondance, a réalisé un 

stage de deux mois au sein de notre association et a étudié l’impact des perturbations sur les phoques. Elle 
travaille actuellement à la rédaction de son rapport de stage.   

 
 

Aux actions d’information 
 

Afin de sensibiliser au mieux tout type de publics, la réalisation de quelques documents était prévue : 
- Le grand public :  · La réimpression du dépliant « les phoques de la baie de Somme » en 5 000 
exemplaires en français et en anglais.  

· La distribution des fiches techniques, déjà publiées à travers le dossier technique 
distribué auprès des organismes usagés de la baie en 2002, en format A4 plié en trois, présentées sous la 
forme de 9 fiches différenciées par activités (bateau moteur, promeneur à pieds…).  

· La pose de panneaux d’informations sur les phoques de la baie de Somme portant 
un message informant les usagers sur le caractère vulnérable et donnant des consignes de respect des 
individus. Ces panneaux ont été élaborés conjointement avec la DIREN Picardie, la mairie de Cayeux-
sur-Mer, la mairie du Crotoy et le SMACOPI en fin d’année 2003. Au cours du mois d’avril 2004, quatre 
panneaux ont été installés : un au Hourdel, un à La Mollière, un au Crotoy et le dernière à La Maye.    
 
-  Le public scolaire :  · Le dossier pédagogique à l’attention des écoles primaires (élèves de cycles 2 et 3) 
a été utilisé et apprécié des écoles ayant sollicité notre intervention en classe et sur le terrain. Ce dossier a 
été relu et agréé par l’Inspection Académique de la Somme.  
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1 – ETUDES / PROTECTION 
 
 

1.1-Suivi de la reproduction 
 
Ce suivi s’est déroulé du 19 juin au 11 septembre 2004 
 
 

1.1.1 Organisation 
 

Les Surveillants 
Pour la mise en place de cette « surveillance estivale », une aide bénévole a été sollicitée. Dans un 

premier temps, des fiches de candidatures ont été largement distribuées : anciens participants, adhérents 
de Picardie Nature, site Internet de Picardie Nature, Universités, diverses associations (A pas de Loup…), 
médias (Journal Des Amiénois, France Bleu Picardie, Courrier Picard…). 
 

Le recrutement des surveillants se fait sur différents critères : 
- motivation du candidat 
- expériences dans le domaine de l’environnement (membre d’associations d’étude et de protection 

de la nature, écovolontariat…) 
- connaissance du milieu marin et des mammifères marins 
- connaissance de la baie de Somme 
- possession de permis mer 
- origine géographique (les personnes demeurant en Picardie sont prioritaires) 
- âge : avoir 18 ans minimum 
- possession d’un véhicule (sur une équipe de 10 personnes, il faut au minimum 4 voitures pour 

accéder aux zones de prospection) 
- disponibilité (au minimum 3 semaines) 
- bénéfice du stage pour son cursus scolaire 
 
Nous nous attachons à constituer des équipes socialement équilibrées.  
 
Une fois sélectionné, le surveillant reçoit un document de présentation des phoques, de l’estuaire et de 

la Réserve naturelle. Il est alors convié à une réunion de préparation. 
 
La réunion de préparation s’est tenue le vendredi 21 mai à l’ancienne école du Hourdel. Les 

participants ont alors découvert le site et observé les phoques. Puis le diaporama « les phoques de la baie 
de Somme » leur a été présenté. Ils ont ensuite pris connaissance et signé le règlement intérieur stipulant 
qu’ils s’engagent à respecter un comportement et des distances d’observations précises (afin de ne pas 
déranger les phoques), à respecter les règles de sécurité lorsqu’ils sont sur le terrain, à avoir un 
comportement respectueux envers le grand public et à respecter le matériel mis à leur disposition. Ils se 
sont alors acquittés des droits de participation s’élevant à 30,50 € par personne. 
 

Sur le terrain, le surveillant dispose d’un t-shirt « surveillance phoque » qui permet au grand public de 
l’identifier, d’une longue-vue, d’une paire de jumelles, d’une carte de l’estuaire, des horaires des marées, 
d’une boussole, de dépliants « les phoques de la baie de Somme » en français et en anglais, qu’il distribue 
au grand public et d’un carnet dans lequel il note toutes ses observations (effectifs, dérangements, 
interventions…), qu’il retranscrit sur les fiches d’observations dès son retour au lieu d’hébergement. 
Chaque soir, toutes les équipes se réunissent et mettent leurs observations en commun.  
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Les surveillants sont bénévoles, leur hébergement, leur nourriture et leurs frais de déplacements sur 
les sites d’observations sont pris en charge par Picardie Nature. Cette année, les surveillants étaient logés 
dans deux maisons situées à Saint-Valéry-sur-Somme. 

 
A l’issue de sa participation, chaque surveillant reçoit un certificat de stage et le rapport annuel 

d’activités. 
 
La présence des surveillants est quotidienne de la mi-juin à la mi-septembre à raison de 9 surveillants 

durant les mois de juillet et août, contre 3 surveillants en juin et septembre. 

Etudiants
67%

Retraité
3%

Actifs
25%

A la recherche 
d'un emploi

5%

 
Graphique 1 : Situation socioprofessionnelle des surveillants 

 
L’encadrement des surveillants 
Les surveillants sont des bénévoles qui sont encadrés durant toute la durée de leur période de 

participation à la surveillance estivale ; il leur est alors possible de contacter une personne responsable 
24h/24. La personne la plus directement joignable fut la salariée de l’association de par sa présence 5 
jours sur 7 avec les surveillants. Deux autres personnes se sont relayées pour assurer le remplacement de 
la salariée durant ses repos hebdomadaires. Cela assure donc la présence d’une personne responsable 7 
jours/7 et 24h/24 sur qui les surveillants peuvent compter pour tout problème.  

 
L’encadrement des responsables 
Les personnes se chargeant du remplacement de la salariée durant ses repos hebdomadaires ont pu 

compter sur la salariée et le Conseil d’Administration de Picardie Nature. Les membres bénévoles du 
Conseil d’Administration sont responsables des actions menées par la salariée et engagées par 
l’association. Ainsi, ils sont sollicités pour chaque prise de décision, chaque achat, chaque petit problème 
de vie en collectivité… Ce sont ainsi plus de cent heures passées par les responsables de l’action phoque 
pour le Conseil d’Administration à ce rôle d’encadrement. 

 
Quelques photos… 
 

  
J.Coudert, J.Surier, G.Vives, M.Lebon, F.Guyot,    S.Perdurthe, O.Glippa, S.Bertoli, M.Lebon, I.Lhermitte 
B.Guyot, E.Lavric, G.Lavric et M.Roussel          M.Leroux, S.Malard, C.Garrigue, M.Roussel, S.Charrier 
       C.Porcher et G.Houdant 
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     S.Malard et M.Leroux (en haut) 
     M. Roussel (en bas)  
 
          L.Tellier, M.Caron et F&B Guyot 
           
 
 
 
 
 
             E.Lavric 
B.Guyot et S.Cawthorne 
 

  
S.Perdurthe, L.Dupuis, B.Guyot, S.Malard et T.Verchère Soirée barbecue avec les adhérents bénévoles… 
 

  
J-L.Tison, E.Lavric, B.Touzé, E.Gaufreteau, M.Leroux,  L.Dupuis effectue un    
M.Roussel, G.Vives et M.Bernam    nourrissage de jeune phoque 

 

   
 « Roxanne »   « Yaya »    « Bambi »  
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La présence sur le terrain 
Les phoques sont sensibles aux dérangements lorsqu’ils se reposent sur les bancs de sable émergés à 

marée basse. Ces reposoirs se découvrent 2 à 3 heures après la marée haute et sont à nouveau recouverts 
par l’eau 2 heures après marée basse. La période sensible s’étend donc sur 5 à 6 heures selon le 
coefficient de marée. La présence de surveillants sur le terrain va alors dépendre des horaires des marées. 

 
La surveillance à bord d’un zodiac permet de contrôler toute la période sensible de repos des phoques 

sur le sable. Néanmoins, les sorties zodiac sont régulées par les heures des marées (départ et retour dans 
le jour) et des conditions météorologiques. 
 

Les surveillances terrestres ne permettent pas, quant à elles, de contrôler toute la période sensible 
puisque les zones d’observation ne sont accessibles que plus tard et doivent être quittées plus tôt pour des 
raisons de sécurité. Toutefois, elles ont comme objectif d’intervenir auprès des facteurs dérangeant 
terrestres, qui sont eux aussi soumis à ce souci d’horaire des marées, donc cette surveillance terrestre est 
nécessaire.  
 

Les surveillances ont lieu dès 6 heures du matin et se poursuivent jusqu’à 23 heures, en fonction des 
horaires des marées. 

 
 Les zones contrôlées 
Les zones contrôlées correspondent aux zones sensibles, celles-ci correspondent à une zone de 300 

mètres autour du groupe de phoques se reposant à marée basse. Cette distance de 300 mètres correspond à 
la distance en dessous de laquelle les phoques réagissent à tout mouvement extérieur à leur groupe et se 
déplacent vers l’eau. Elle peut varier en fonction du reposoir utilisé (même banc de sable que 
l’observateur ou séparés par un chenal) et des conditions météorologiques (force et direction du vent 
portant les odeurs et les bruits). 
 

Les surveillants se positionnent sur les plages, entre les zones sensibles où se reposent les phoques et 
les principales voies d’accès touristiques. Le zodiac se place en amont des reposoirs par rapport au 
courant pour informer les plaisanciers (bateaux, kayaks) à marée descendante. 

 
 

1.1.2 Pression d’observation 
 

Un total de 102 séances d’observation a été réalisé au cours de la période de suivi de la reproduction 
2004 qui s’est déroulée du 19 juin au 11 septembre. 

 
Ces 102 séances d’observation représentent la présence sur le terrain d’au moins une personne 

pendant 632 heures. Cela représente 472 heures de prospections terrestres et 160 heures de prospection 
maritimes.  

 
Plusieurs personnes pouvant être sur le terrain au même instant en des endroits différents, ces 102 

séances d’observations représentent 991 heures totales de présence sur le terrain, soit 1681 heures 
cumulées, comme le présente le tableau 1 . 

 
Tableau 1 : Nombre d’heures de terrain par type d’observateurs 

 
Heures 
salariés 

Heures 
bénévoles 

Pic Nat 

Heures 
bénévoles 

surveillants

Heures 
bénévoles 
stagiaires Total 

Heures réelles 119 : 35 68 : 15 571 : 02 232 : 10 991: 02 
Heures cumulées 119 : 35 68 : 15 1260 : 44 232 : 10 1680 : 44 
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Lieux d’observation 
Les séances d’observation sont réalisées simultanément dans la partie sud de l’estuaire et dans sa 

partie nord. L’accès au sud de l’estuaire est beaucoup plus simple mais peu d’animaux y étaient 
relativement bien visibles. 

 
Les observateurs étaient séparés en 4 équipes de terrain à chaque marée basse, en fonction des heures 

de marées, des coefficients et de la météo : 
- une « équipe zodiac » 
- une « équipe sud » qui se situait sur la plage de La Mollière 
- une « équipe réserve » qui se situait sur la plage de La Maye, près des bouées jaunes de 

délimitation de la Réserve Naturelle 
- une « équipe nord » qui se situait dans la Réserve Naturelle face à Brighton 

( on peut également signaler une « équipe point fixe », une « équipe expo » et une « équipe animation-
sortie », celles-ci seront développées dans la partie 2 – SENSIBILISATION) 

 
 

1.1.3 Effectifs 
 
Pendant la surveillance estivale, les comptages sont effectués à chaque marée basse, c’est-à-dire une à 

deux fois par jour. Cependant, il arrive que les conditions météorologiques ne permettent pas 
l’observation (brume trop épaisse, pluie importante…).  

 

Dénombrements quotidiens durant la surveillance estivale
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Graphique 2 : Effectifs quotidiens de phoques en baie de Somme, du 19/06 au 11/09/2004 

(« P.v » représente l’effectif de Phoques veaux-marins, « H.g » celui de Phoques gris et « total » 
celui du nombre total de phoques toutes espèces confondues) 

 
Sur le graphique 2 qui présente les effectif journaliers des phoques en baie de Somme, on observe une 

répétition de la courbe. Les effectifs maximums sont croissants pendant plusieurs jours (environ 10) puis 
chutent en quelques jours (environ 2 ou 3). Des études réalisées au nord de l’Europe ont démontré que les 
phoques fréquentent les reposoirs en plus grand nombre lors des marées basses situées en fin d’après-midi 
/ début de soirée que lors des marées basses matinales. La variation du nombre de phoques observée ici 
peut alors être expliquée par la variation de l’heure de la marée basse chaque jour.   
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Effectifs maximums 
 Phoque veau-marin : 121 ; observés les 08/09/2004 
 Phoque gris : 19, observés le 09/09/2004 
 Toutes espèces confondues : 136 (121 Phoques veaux-marins et 15 Phoques gris) le 08/09/2004 

 
 
 1.1.4 Reproduction 
 

Repérage des femelles gestantes 
Avant la période des mise-bas, un repérage des femelles gestantes est effectué afin de connaître le 

nombre de naissances auquel on doit s’attendre et ainsi de prévoir l’organisation à mettre en place lors de 
la surveillance estivale. 

 
La sortie zodiac effectuée le 12 mai 2004 a permis de déceler la présence de 14 femelles gestantes 

parmi un groupe de 90 Phoques veaux-marins. Un spécialiste néerlandais, M. De Boer, a participé à cette 
journée. 
 
Naissances 

L’été 2004 a vu la naissance de 17 Phoques veaux-marins en baie de Somme. Seulement 59% (n=10) 
d’entre eux ont été sevré naturellement par leur mère. En effet, 5 jeunes phoques se sont retrouvés 
prématurément séparés de leur mère et se sont échoués sur nos côtes, il s’agissait de 2 jeunes déjà morts 
et de 3 jeunes qui ont été soignés au CHENE (Yaya et Bambi ont regagné leur milieu naturel alors que 
Roxanne est décédée au centre de soins). Deux jeunes récemment sevrés, ont été victimes de pathologies 
et se sont échoués, il s’agissait d’1 jeune déjà mort et d’1 jeune qui a été soigné au CHENE (Anita a 
retrouvé son milieu naturel en baie de Somme). 

 
En se fondant sur les diverses informations recueillies sur le terrain (première observation, âge estimé 

des bébés lors de cette observation, âge estimé des phoques échoués, identification de jeunes sevrés), on 
peut proposer les dates du tableau 2 pour les naissances de Phoques veaux-marins au cours de l’été 2004. 

 
Tableau 2 :  dates présumées des naissances de phoques en 2004 

Sevrage Echouage 

Phoque 
n° : 

Date de 
1ère obs. 

Date de 
naissance 
supposée 

Sexe Date de 
1ère obs. 

Date 
théorique 

( naissance + 
25 jours) 

Date Lieu Etat Age 
estimé 

1 27 / 06 27 / 06 F 22 / 07 22 / 07     
2 28 / 06 28 / 06  26 / 07 23 / 07     
3 04 / 07 03 / 07  29 / 07 29 / 07     
4 06 / 07 05 / 07  29 / 07 31 / 07     

5 * 08 / 07 08 / 07 F Echoué  10 / 07 RN vivant 1 ou 2 j. 
6 * 12 / 07 7 / 07 F Echoué  12 / 07  Hourdel vivant 5 jours 

7 ** 12 / 07 7 / 07 F Echoué  15 / 07 Brighton vivant 5 jours 
8 13 / 07 13 / 07  7 / 08 7 / 08     

9 # 15 / 07 15 /07 F Echoué 9 / 08 25 / 07 Crotoy mort 10 jours 
10 24 / 07 23 / 07  17 / 08 17 / 08     
11 25 / 07 23 / 07   17 / 08     
12 25 / 07 24 / 07   18 / 08     
13 25 / 07 25 / 07   19 / 08     
14 28 / 07 28 / 07   22 / 08     

15 # 29 / 07 29 / 07 M Echoué 23 / 08 1 / 09 Crotoy mort  4 sem. 
16 * 29 / 07 29 / 07 F Echoué 23 / 08 1 / 09 Quend vivant 4 sem. 
17 # 29 / 07 29 / 07 F Echoué 23 / 08 14 / 08 StQuentin mort 8 jours 

* : Ces trois phoques ont été soignés au centre de soins du C.H.E.N.E puis remis dans leur milieu naturel au cours des mois d’octobre et novembre 2004 (cf 
chapitre 1.7 ). 
** : Le phoque est mort au centre de soins. 
# : Ces phoques n’ayant pas été observés seuls ultérieurement on a mis les échouages en relation d’après l’âge estimé des animaux trouvés.  
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1.1.5 Zones de stationnement 
 

12 bancs de sable ont permis aux phoques de se reposer à marée basse au cours de cette année 2004. 8 
de ces bancs étaient situés dans la Réserve Naturelle.  
Les reposoirs utilisés par les phoques ont été localisés sur une photo aérienne prise par la gendarmerie 
nationale avec l’appareil photographique de Picardie Nature. Un reposoir n’est pas visible sur cette carte 
car il se situait près du Cap Hornu. 

 
 
 
 
 

 
Carte 1 : Reposoirs utilisés par les phoques à marée basse au cours de l’été 2004. 

 
 
1.1.6 Dérangements / Interventions 
 
La surveillance estivale a pour but d’assurer la tranquillité des phoques durant la période de mise-

bas, de sevrage et de mue ; période critique pour le phoque puisqu’un dérangement peut provoquer la 
mort d’un individu.  

 
On appelle « dérangement » toute action ayant pour conséquence la perturbation du repos des phoques 

lorsqu’ils sont sur leurs reposoirs de marée basse, période à laquelle les phoques sont le plus vulnérable. 
Il est proposé de distinguer 6 catégories de dérangements : 

- catégorie 1 : Les phoques observent l’élément perturbateur sans bouger 
- catégorie 2 : Les phoques observent intensément l’élément perturbateur 
- catégorie 3 : Les phoques observent l’élément perturbateur et apeurés, s’approchent de l’eau 
- catégorie 4 : Les phoques vont à l’eau et remontent après le passage de l’élément perturbateur 
- catégorie 5 : Les phoques vont à l’eau et partent 
- catégorie 6 : Les phoques ne peuvent pas utiliser le reposoir car quelqu’un y stationne. 
- Cet été 2004, un Phoque veau-marin adulte, fréquemment isolé du reste du groupe s’est laissé 

approcher et caresser par un enfant. Quelques minutes après, l’animal a pris la fuite pour se 
réfugier dans le chenal de la Somme. Aussi, ce dérangement a été indiqué dans une catégorie 7, 
spécialement créée pour ce dérangement unique.  
 

On appelle « intervention » toute action visant à empêcher le trouble du repos des phoques 
lorsqu’ils sont sur les bancs de sable à marée basse. Les interventions ont lieu, par voie terrestre et 
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maritime, par la prise de contact avec les personnes susceptibles de déranger (touristes à pied, cavaliers, 
plaisanciers, kayakistes…) et parfois par des signes d’éloignement pour les dérangements aériens.  

 
Lors des 102 séances d’observation, 116 interventions ont permis d’éviter 79 perturbations du 

temps de repos des phoques sur les reposoirs (76 d’origines terrestres et 3 d’origines maritimes). De plus, 
11 interventions ont permis de minimiser l’impact des dérangements occasionnés (dérangements de 
catégories 1 à 3) et 26 n’ont pas permis d’éviter des dérangements pouvant engendrer de lourdes 
conséquences biologiques sur les animaux (dérangements de catégories 4 à 7). Les 37 perturbations 
observées malgré les interventions réalisées étaient à 62 % d’origine terrestre, à 32,5 % d’origine 
maritime et à 5,5 % d’origine aérienne. (Graphique 3) 
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Graphique 3 : Proportions des dérangements et interventions selon les trois éléments de 
provenance des perturbations (air, terre et mer) 

 
On observe d’après le graphique 4 que la majorité des interventions furent effectuées auprès des 

promeneurs à pied (n = 92). Un total de 99 interventions ont été réalisées sur des personnes pratiquant une 
activité terrestre, 15 interventions sur celles pratiquant une activité maritime et seulement 2 interventions 
sur les activités aériennes. Le nombre d’interventions réalisées en 2004 est nettement inférieur à celui 
réalisé en 2003, on notait à cette période un total de 274 interventions réalisées auprès des promeneurs 
(n=148), des kayakistes (n = 29) et des bateaux de plaisance (n = 35). L’été 2003 fut marqué par une 
météorologie très chaude et sèche due à une canicule sur toute la France alors que l’été 2004 fut 
majoritairement venteux et pluvieux. Ces phénomènes climatologiques ont très certainement joué un rôle 
important sur la fréquentation touristique de la baie de Somme.   
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Graphique 4 : Présentation des interventions réalisées selon les activités humaines 

pratiquées en baie de Somme. 
 
Lors des 102 séances d’observation, 119 dérangements ont perturbés le repos des phoques à marée 

basse. On remarque là aussi une nette diminution du nombre des dérangements par rapport à 2003 
(n=259), mais le chiffre atteint cette année reste toujours supérieur aux années précédentes, comme par 
exemple 2002 avec 55 dérangements réalisés. Le graphique 5 représente en proportion par catégories de 
dérangements : 35% d’entre eux concernent des dérangements de catégorie 5 (n=42), c’est à dire pouvant 
engendrer des perturbations biologiques très importantes comme la séparation prématurée d’un jeune et 
de sa mère, la malnutrition du petit, la perturbation de la mue et de la création du stock de graisse chez 
tous les phoques. Sur  ces 42 dérangements de catégorie 5, 21 sont d’origine terrestre (dont 10 
« promeneurs à pied » et 8 « cavaliers »), 18 d’origine maritime (dont 10 « kayaks » et 7 « bateaux de 
tourisme ») et 3 d’origine aérienne (dont 2 « hélicoptères militaires »). La seconde catégorie la plus 
importante est la catégorie 1 avec 25% des dérangements représentés (n=30) : 23 sont d’origine aérienne 
(dont 18 « avions de tourisme), 5 d’origine maritime (dont 2 « bateaux de tourisme » et 2 « kayaks ») et 2 
sont d’origine terrestre.   
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Nombre de dérangements par catégories
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Graphique 5 : Représentation en proportions des différentes catégories de dérangements 

observées sur les 119 dérangements réalisés. 
 
Ces 119 dérangements réalisés proviennent à 34,5% d’origine aérienne, 33,6% d’origine terrestre 

et 31,9% d’origine maritime (tableau 3). Le graphique 3 présente la proportion de ces trois origines de 
dérangements par catégorie de dérangements engendrés. On remarque que tous les types de dérangements 
engendrent toutes les catégories de dérangements possibles. Trente sept interventions ont été réalisées sur 
ces dérangements (tableau 3) : 11 interventions ont permis de minimiser l’impact des dérangements, les 
perturbations observées étaient de l’ordre des catégories 1 à 3 ; et 26 interventions n’ont, quant à elles, 
pas pu éviter les dérangements des phoques (catégories 4 à 7), soit parce que les personnes interceptées 
étaient de mauvaise foi, soit parce que les interventions n’ont pu être réalisées à temps par les surveillants 
à cause de la distance trop importante à parcourir pour rattraper les personnes, de personnes vues trop tard  
par les surveillants dû au fait que la baie n’est pas plane….  
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Graphique 6 : Représentation en proportions des éléments de provenance des dérangements 

par catégories de dérangements observées sur les 119 dérangements réalisés. 
 
Tableau 3 : Nombre de dérangements observés selon l’élément d’où provient la perturbation 

  Terre     Air     Mer  
Nombre de dérangements sans interventions  
(catégories 1à7) 

17 39 26 

Nombre de dérangements minimisés par une intervention 
(catégories 1à3) 

4 1 6 

Nombre de dérangements non évités par une intervention 
(catégories 4à7) 

19 1 6 

Totaux 40 41 38 
 
Les dérangements furent occasionnés principalement par les « avions de tourisme » avec 21,8 % et 

par les « promeneurs » avec 19,3 %. Viennent ensuite les « bateaux de tourisme » et  les « kayaks » avec 
respectivement 14,2 et 13,4 % des dérangements occasionnés. On remarque, que contrairement aux 
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années précédentes, aucun dérangement ne fut observé en provenance des bateaux de pêche et des 
chasseurs. On note sur le terrain un effort, de la part de ces usagers de la baie, à respecter le rythme de vie 
des phoques. D’autre part, il existe probablement un phénomène d’habituation des phoques à ces activités 
répétitives tout au long de l’année.  

 

Nombre de dérangements par catégories d'activités présentes en Baie de Somme
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 Graphique 7 : Présentation des dérangements observés selon les activités humaines 
pratiquées en baie de Somme. 
 
 On remarque sur le graphique 8 que les dérangements sont maximum durant la troisième décade 
de juillet, période à laquelle la météorologie a probablement favorisé le tourisme. 
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Graphique 8 : Présentation du nombre de dérangements observés par décades durant la 

surveillance estivale 2004. 
 
 
1.2-Suivi régulier de la colonie de phoques 

 
Les phoques, ayant un rythme de vie en fonction des marées, profitent de l’émersion des bancs de 

sable durant la marée descendante (4 heures après marée haute) et les occupent jusqu’à l’arrivée du flot (1 
heure et demie après la marée basse). Ils restent ainsi hors de l’eau pendant 4 à 5 heures en fonction des 
coefficients de marée. A ce moment, ils se regroupent, il est alors aisé et fiable de compter l’effectif de 
phoques dans l’estuaire picard.  

 
L’accès terrestre aux zones d’observation des phoques est variable en fonction de la conformation de 

la baie de Somme, des chenaux, des coefficients de marée… Il était possible, en moyenne sur l’année 
2004, durant 2h30 au sud de l’estuaire et 5h30 au nord de l’estuaire. 

 
Le suivi complet du mouvement des phoques durant le cycle de marée peut être effectué 

simultanément au nord et au sud de l’estuaire en fonction des heures de marées. Au sud de l’estuaire, 
l’accès est possible de la marée basse moins deux heures, à la marée basse plus une demi-heure. Quant au 
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nord de l’estuaire, l’accès est possible de marée haute plus deux heures, à marée basse plus ou moins une 
heure en fonction du lieu d’observation.  

 
 

1.2.1 Organisation 
 

Pendant le suivi régulier, les séances de terrain ont lieu au minimum une fois par décade, afin de 
suivre de façon régulière les effectifs de phoques qui fréquentent la baie de Somme. Ces comptages sont 
effectués à marée basse. Il arrive que les conditions météorologiques ne permettent pas l’observation 
(neige, brume trop épaisse, pluie importante…), la séance est alors reportée. 
 

A cause des durées de jours trop courtes ainsi que des vents fréquents, une longue période de l’année 
ne permet pas de sorties zodiac. La majorité des observations sont donc issues de prospections terrestres. 

 
Ces séances de terrain sont réalisées soit par la salariée soit par des bénévoles connaissant bien la baie 

de Somme et ayant l’habitude d’observer les phoques. 
 
Les animaux sont comptés à l’heure de marée basse lorsqu’ils sont regroupés et les reposoirs émergés 

à leur maximum.  
 

 
1.2.2 Pression d’observation 

 
Un total de 34 séances d’observations a été réalisé au cours de l’année 2004 hors période de 

surveillance estivale :  19 séances entre le 1er janvier et le 18 juin, 15 séances entre le 12 septembre et le 
31 décembre 2004.  

 
Ces  34 séances d’observation représentent la présence sur le terrain d’au moins une personne pendant 

93 heures. Cela représente 60 heures 15 de prospections terrestres et 9 heures 30 de prospections 
maritimes.  

 
Plusieurs personnes pouvant être sur le terrain au même instant, en des endroits différents, ces  

séances d’observation représentent 111 heures 55 totales de présence sur le terrain, soit 141 heures 10 
cumulées, comme le présente le tableau 4 : 

 
Tableau 4 : Nombre d’heures de terrain par type d’observateurs 

 
Heures 
salariés 

Heures 
bénévoles 

Pic Nat 

Heures 
bénévoles 

surveillants

Heures 
bénévoles 
stagiaires Total 

Heures réelles 48 : 18 63 : 45 0 0 111 : 55 
Heures cumulées 48 : 18 93 : 00 0 0 141 : 10 

 
 

1.2.3 Effectifs 
 
Les graphiques 9 et 10 présentent les effectifs décadaires de phoques en baie de Somme, hors période 

de surveillance estivale, respectivement Phoques veaux-marins puis Phoques gris.  
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Maxima de Phoques veaux-marins, par décade, durant l'année 2004
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Graphique 9 : Effectifs de Phoques veaux-marins par décade pendant l’année 2004 

 
 

Maxima de Phoques gris, par décade, durant l'année 2004
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Graphique 10 : Effectifs de Phoques gris par décade pendant l’année 2004 

 
 
D’après les valeurs présentées par les graphiques 9 et 10, on s’aperçoit qu’en moyenne pour l’année 

2004 on note la présence de 58 Phoques veaux-marins et 4 Phoques gris. Les effectifs maxima sont notés 
pour les deux espèces durant la période de surveillance estivale (étudiée précédemment) avec une 
présence moyenne de 95 Phoques veaux-marins et 11 Phoques gris. La population de Phoques gris n’étant 
pas sédentaire en baie de Somme, ses effectifs diminuent pendant la période de reproduction de l’espèce 
(qui migre vers un site de reproduction propice) menant à une disparition totale de l’espèce en Baie de 
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Somme durant l’hiver. Hors période de surveillance estivale, on compte en moyenne la présence de 47 
Phoques veaux-marins et 2 Phoques gris.   

 
Le graphique 11 représente la fréquentation, juxtaposée des deux espèces de phoques, durant l’année 

2004. On s’aperçoit que pour les deux espèces, les effectifs maxima sont notés durant l’été. Période qui 
correspond à la reproduction des Phoques veaux-marins, qui s’effectue en milieu estuarien sablonneux ; et 
période qui correspond à la période hors reproduction du Phoque gris, qui est alors en balade hors des 
zones rocheuses.  
 

Maxima mensuels de phoques durant l'année 2004
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Graphique 11 : Effectifs maxima de phoques durant l’année 2004 

 
 
Effectifs maximums 

 Phoque veau-marin : 85; observés le 12/05/2004 (2ème décade) 
 Phoque gris : 10, observés le 06/10/2004 (1ère décade) 
 Toutes espèces confondues : 90 (85 Phoques veaux-marins et 5 Phoques gris) le 12/05/2003 (2ème 

décade) 
 

 
1.2.4 Zones de stationnement 

 
12 bancs de sable ont permis aux phoques de se reposer à marée basse au cours de cette année 2004. 8 

de ces bancs étaient situés dans la Réserve Naturelle.  
Les reposoirs utilisés par les phoques ont été localisés sur une photo aérienne prise par la gendarmerie 
nationale avec l’appareil photographique de Picardie Nature. Un reposoir n’est pas visible sur cette carte 
car il se situait près du Cap Hornu (cf carte 1). 
 
 

1.2.5 Dérangements / Interventions 
 

Pour les définitions, voir chap. 1.1.6  
 

Lors des 34 séances d’observation, 1 intervention a  permis d’éviter un dérangement et 4 
dérangements n’ont pu être évités.  
 
L’intervention fut réalisée sur des promeneurs à pieds, quant aux 4 dérangements observés, aucune 
intervention ne fut réalisée, ils concernaient 2 avions militaires, 1 bateau de tourisme et 1 bateau de 
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l’administration. Ces 4 dérangements ont eu comme conséquence la mise à l’eau prématurée de groupes 
de phoques comprenant de 4 à 34 individus.  
 
 

1.3-Suivi de la colonie de phoques de la baie de Somme  
 
 
1.3.1 Effectifs 
 
Depuis que Picardie Nature étudie et protège les phoques de la baie de Somme, leurs effectifs sont en 

évolution, comme le montre le graphique 12. On a observé entre 2002 et 2003 une stagnation des 
effectifs, avec respectivement 104 et 103 individus Phoques veaux-marins ces années-là. Cependant en 
2004, on observe une nette augmentation avec la présence d’un maximum de 121 Phoques veaux-marins. 
Les Phoques gris sont quant à eux en progression constante avec un maximum de 19 individus observés 
en 2004.  
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Graphique 12 : Evolution des effectifs de phoques en baie de Somme de 1979 à 2004 

Phoques veaux-marins (Pv) et Phoques gris (Hg) 
 
 

1.3.2 Reproduction 
 

Le nombre de naissances depuis 1992 s’élève à 103. La mise en place de la surveillance estivale 
permet la diminution du nombre de dérangements et ainsi une plus grande chance aux nouveaux-nés de 
rester près de leur mère pendant toute la durée du sevrage. Malheureusement, quelques dérangements ne 
pouvant être évités et la météo parfois peu propice, engendrent des séparations prématurées mère-petit. 
Ainsi chaque été, plusieurs jeunes phoques sont retrouvés, non sevrés et ne sachant se débrouiller seuls. 
Au total, seuls 64 jeunes phoques ont été sevrés naturellement, 27 se sont échoués vivants et 12 se sont 
échoués morts. (graphique 13). Le nombre de naissances varie de 2 de 1992 à 1995 (effectifs minimum) à 
17 en 2001 et 2004 (effectif maximum). De 1992 à 2004 on obtient une moyenne de 8 naissances par an, 
ce qui fait que les naissances représentent en moyenne 13% des effectifs maxima de Phoques veaux-
marins présents en baie de Somme.  
En 2002 et 2003, les effectifs de maximums de Phoques veaux-marins ont augmentés par rapport à 2001 
(ils étaient chronologiquement de 76, 104 et 103 individus) et parallèlement les effectifs de naissances ont 
quant à eux diminués (ils étaient chronologiquement de 17, 10 et 14 nouveau-nés). Cette année 2004, on 
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observe une augmentation des effectifs de Phoques veaux-marins (n=121) et une augmentation du 
nombre de naissances (n=17) par rapport aux deux dernières années. 

Evolution des naissances de 1992 à 2004
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Graphique13 : Effectifs de 1992 à 2004 de Phoques veaux-marins, de femelles gestantes, de 
naissances et de jeunes sevrés naturellement. 

 
 

1.3.3 La baie de Somme, la colonie de Phoques veaux-marins la plus importante de France 
 

Le graphique 14 montre les effectifs de Phoques veaux-marins selon leur répartition géographique. Au 
total 206 Phoques veaux-marins composent la population française. On remarque que seulement trois 
sites accueillent une population sédentaire et reproductrice : la baie de Somme (n=121), la baie du Mont-
Saint-Michel (n=36) et la baie des Veys (n=34). La baie de Somme accueille 58,7% de la population 
française. Le nombre national de naissances reste peu élevé (n=32) et on observe un taux d’échouages de 
jeunes prématurément séparés de leur mère avoisinant les 41%, ce qui est important.  Ces jeunes phoques 
échoués sont retrouvés principalement près des colonies mais également sur le littoral du Nord-Pas-de-
Calais (graphique 15).  
 

0

20

40

60

80

100

120

140

D
un

ke
rq

ue

ph
ar

e 
de

W
al

de

B
ai

e
d'

A
ut

hi
e

B
ai

e 
de

So
m

m
e

B
ai

e 
du

M
on

t S
t

M
ic

he
l

B
ai

e 
de

s
V

ey
s

B
ai

e 
de

Se
in

e

B
re

ta
gn

e 
7

île
s

A
rc

hi
pè

le
de

 M
ol

èn
e

Lieux

E
ff

es
tif

s

Nombre de phoques observés au maximum
Nombre de naissances observées
Nombre d'échouages de jeunes prématurément séparés

 
Graphique14 : Effectifs de Phoques veaux-marins en France durant l’année 2004 



Picardie Nature – Suivi et Protection de la colonie de Phoques de la Baie de Somme – 2004  - 25 - 
 

 
Les raisons des séparations prématurées ne sont pas toujours expliquées, cependant, on s’aperçoit que 
certains sites sont plus touchés que d’autres. En baie de Somme, 29,4% des jeunes phoques s’échouent 
avant le sevrage contre 33,4% pour les deux autres sites. Le taux de reproduction reste nationalement peu 
élevé avec 15,5 %. Ce taux est variable en fonction des sites, on note 14% de naissances en baie de 
Somme, 17,6 % en baie des Veys et 25 % en baie du Mont-Saint-Michel. Si on regarde d’autres sites 
européens on s’aperçoit que leurs taux de reproduction sont plus élevés, avec, par exemple 33,5% pour 
l’Allemagne ou encore, 21,7% pour les Pays-Bas.   
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Graphique15 : Proportions de naissances et d’échouages sur le littoral Français 

 
 

1.3.4 La baie de Somme, site estival pour les Phoques gris 
 

Le graphique 16 montre les effectifs de Phoques gris selon leur répartition géographique. Au total 154 
Phoques gris composent la population française. On remarque que seulement deux sites accueillent une 
population sédentaire et reproductrice : les sept îles (n=30) et l’archipel de Molène (n=80). Ces  deux  
sites accueillent 71,4 % de la population française, contre seulement 12 % pour la baie de Somme. Le 
nombre de naissances observées reste peu élevé (n=5). La majorité des échouages de jeunes blanchons 
sont observés dans le nord de la France, donc très loin des colonies reproductrices.  
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Graphique16 : Effectifs de Phoques gris en France durant l’année 2004 
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1.4-Suivi de l’état sanitaire des animaux 
 

Les effets de la pollution 
La présence de PCB (Polychlorobiphényles) est recherchée dans la graisse des mammifères marins 

qui sont retrouvés morts. A taux très importants, ceux-ci peuvent avoir de graves conséquences : stérilité, 
malformation de l’embryon, avortement précoce…  

 
Cette année, la présence de PCB a été recherchée sur 3 phoques : 
- un jeune Phoque veau-marin femelle présentait un taux de 20,36 µg/g 
- un jeune Phoque veau-marin femelle présentait un taux de 5,7 µg/g 
- un jeune Phoque veau-marin femelle présentait un taux de 5,4 µg/g 
 
Les dosages de PCB dans les graisses ont été réalisés par le Laboratoire de toxicologie de l’Ecole 

Vétérinaire de Lyon. 
 
Etat d’affaiblissement, de maigreur 

Aucun phoque affaiblit ou anormalement maigre n’a été observé. Seul un phoque a attiré notre 
attention : 
Pendant tout l’été, un Phoque veau-marin en mue se repose à marée basse sur un banc de sable situé à la 
limite de la Réserve Naturelle et du chenal de la Somme, en face du blockhaus. Ce phoque utilise un 
reposoir proche de la plage touristique du blockhaus, se trouvant ainsi à une cinquantaine de mètre 
seulement des badauds. Une heure avant l’heure de marée basse, il gagnait le chenal et retrouvait les 
animaux situés au banc B10S. Aucun symptôme de maladie n’est observable, il ne tousse pas, ne paraît 
pas affaibli. Ce phoque, avait un comportement semblable à celui de « Bob », observé durant l’été 2003. 
Cet individu ne portait aucune marque particulière sur le pelage, permettant de l’identifier par photo 
identification.   
 
Les problèmes oculaires 

Les pathologies oculaires se traduisent par une augmentation du diamètre de l’œil ou une opacité. 
Sur la totalité des phoques observés cette année, on note la présence de quatre phoques présentant ces 
symptômes : 

- Un Phoque veau-marin présente l’augmentation du diamètre de l’œil gauche 
- Deux Phoques veaux-marins présentent depuis quelques années une opacité bilatérale 
- Un Phoque gris présente une opacité de l’œil droit 

 
Les blessures 
 Cette année 2004, un Phoque veau-marin a été aperçu blessé au Cap Hornu par des touristes ; à 
notre arrivée, l’animal avait déjà regagné la mer. Aucune autre observation d’animal blessé ne fut 
réalisée. 
 
 

1.5 -Reconnaissance individuelle 
 
 

1.5.1 Les marques naturelles 
 

Les taches naturelles présentes sur le pelage du phoque lui sont personnelles et permettent d’identifier 
l’animal.  

 
2 Phoques veaux-marins et 4 Phoques gris ont pu être identifiés grâce à leurs taches sur le pelage au cours 
de l’année 2004. 
   



Les Phoques veaux-marins : 
« N’a qu’un œil » : 1ère observation en 1989 
« Fleur de Lys » : 1ère observation en 1991 
« Mamanue » : 1ère observation en 1994 
«  Bob » : 1ère observation en 2003 

 Les phoques gris : 
« Téléphone » : 1ère observation en 1994 
« Tanguy » : 1ère observation en 1997 
« Virgule » : 1ère observation en 2000 
« Shiva » : 1ère obs en 2001 

 
Par exemple, les taches présentes sur ce Phoque gris nous permettent de connaître sa présence sur le site 
depuis plusieurs années. 

           
        « Virgule » de face   « Virgule » profil droit         « Virgule » profil gauche 

 
 
Ou encore les taches de ce Phoque veau-marin observé en 2003 

     
« Bob » de face   « Bob » profil droit   « Bob » profil gauche 

 
 

1.5.2  Les animaux marqués 
 

Cette année 2004, plusieurs phoques ont pu être identifiés :  au total 7 Phoques veaux-marins et 1 Phoque 
gris.  
 

- 1 jeune Phoque veau-marin bagué orange à la nageoire postérieure gauche et muni d’une plaque 
en PVC noire sur la tête 

- 1 jeune Phoque veau-marin bagué orange / orange à la nageoire postérieure gauche 
- 1 jeune Phoque veau-marin bagué orange / bleu à la nageoire postérieure gauche   
- 1 femelle adulte Phoque veau-marin baguée rouge à la nageoire postérieure droite 
- 1 pré-adulte Phoque veau-marin bagué bleu à la nageoire postérieure droite 
- 1 adulte Phoque veau-marin marqué P6 côté gauche à l’azote liquide 
- 1 adulte Phoque veau-marin marqué CO côté gauche à l’azote liquide 
- 1 Phoque gris adulte était bagué vert à la nageoire postérieure gauche 
 
 
1.6-Echouages 

 
Lorsqu’un mammifère marin est retrouvé échoué sur une plage, les premiers observateurs se doivent 

de ne pas toucher ni déplacer l’animal et de prévenir au plus vite les pompiers (18) ou les gendarmes (17), 
qui se chargent de nous transmettre l’information. 
L’association Picardie Nature est chargée d’intervenir sur les échouages sur nos côtes. Pour cela, 4 
membres de l’association ont obtenu l’autorisation nécessaire à l’intervention par le Ministère de 
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l’Environnement et participent au Réseau National d’Echouages créé et géré par le Centre de Recherches 
sur les Mammifères Marins de La Rochelle.  
 

Lorsqu’un animal est retrouvé vivant : 
Le phoque est réhydraté, il reçoit les premiers soins puis un bilan de santé est dressé. Après 24 heures 

de repos et de soins intensifs, l’animal est évacué vers le centre de soins le plus adapté à son état de 
santé : généralement, il est transféré au CHENE d’Allouville-Bellofosse (76). Lorsque l’état est jugé 
critique, il est pris en charge par la Zeehondencreche de Pieterburen (Pays-Bas). 

Le cétacé (marsouin ou petit dauphin) reçoit les premiers soins sur place puis est transféré vers le 
Delphinarium d’Hardewijk (Pays-Bas) qui le soigne et le remet dans son milieu quelques semaines plus 
tard. 
 

Lorsqu’un animal est retrouvé mort : 
Si une malveillance humaine est soupçonnée, l’ONCFS est alertée, l’animal est radiographié puis 

autopsié. Le Procureur de la République est également prévenu, une enquête judiciaire est  menée. 
Lorsque l’état de fraîcheur de l’animal le permet, une autopsie est pratiquée, au Laboratoire des services 
vétérinaires d’Amiens par les Dr Jacot ou Brasseur. Les prélèvements effectués sont transmis au 
laboratoire de Lyon et à l’université vétérinaire de Liège. 
 
Au total, cette année 17 mammifères marins se sont échoués sur les côtes de la Picardie ; parmi eux : 

- 3 Phoques veaux-marins (Phoca vitulina) « orphelins » échoués vivants 
- 2 Phoques veaux-marins (Phoca vitulina) « orphelins » échoués morts 
- 1 jeune Phoque veau-marin (Phoca vitulina) échoué vivant 
- 1 jeune Phoque veau-marin (Phoca vitulina) échoué mort 
- 1 Phoque veau-marin subadulte (Phoca vitulina) échoué mort 
- 6 Marsouins communs (Phocoena phocoena) échoués morts 
- 1 Rorqual commun (Balaenoptera physalus) échoué mort 
- 1 Grand dauphin (Tursiops truncatus) échoué mort 
- 1 petit cétacé (sp.) échoué mort 

 
 

1.6.1 Les Pinnipèdes 
  

- 1 Phoque veau-marin mâle, bagué rose 100 à la nageoire postérieure droite, s’est échoué mort le 
14 juin 2004 à Quend plage. Sur la demande de la Zeehondencreche de Pieterburen, où avait été soigné 
l’animal, les néerlandais sont venus chercher l’animal pour procéder à son autopsie. A ce jour, les 
résultats ne sont pas encore connus.  

- 1 jeune femelle Phoque veau-marin âgée d’environ une journée, a été retrouvée échouée dans la 
Réserve Naturelle de la Baie de Somme le 10 juillet 2004. Transportée au centre du CHENE, Bambi 
retrouvera son milieu naturel courant octobre depuis Le Hourdel. 

- 1 jeune femelle Phoque veau-marin âgée de 5 jours, a été récupérée après 6 heures de dérive par 
les bénévoles de Picardie Nature. La séparation prématurée mère-petit fut observée dans la Réserve 
Naturelle suite à un dérangement par un promeneur. Transportée au centre du CHENE, Yaya retrouvera 
son milieu naturel le 3 octobre depuis Le Hourdel. 

-  Suite à ce même dérangement, 1 jeune femelle de Phoque veau-marin âgée de 10 jours s’est 
échouée vivante le 15 juillet 2004 à Brighton. Epuisée et dans un état de déshydratation important, 
Roxanne est décédée peu après son arrivée au CHENE.  

- 1 jeune femelle de Phoque veau-marin a été retrouvée morte le 25 juillet 2004 sur la plage du 
Crotoy. Autopsiée par le laboratoire vétérinaire de la Somme, l’animal semble être décédé des suites 
d’une contagion bactérienne.  

- 1 jeune femelle de Phoque veau-marin très putréfiée s’est échouée sur la plage de Saint Quentin 
en Tourmont le 14 août 2004. Autopsiée au laboratoire vétérinaire de la Somme, la raison de la mort n’a 
pu être déterminée.  
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- 1 jeune mâle de Phoque veau-marin a été retrouvé mort le 1er septembre 2004 dans le bassin de 
chasse du Crotoy. L’animal a été emmené par les services d’équarrissage. 

- 1 jeune femelle de Phoque veau-marin s’est échouée vivante le 1er septembre 2004 à Quend plage. 
Emmenée au centre de soins du CHENE, elle y est soignée actuellement, Anita retrouvera son milieu 
naturel courant novembre depuis Le Hourdel.   
 
 

1.6.2 Les Cétacés 
 

- 1 Marsouin commun, femelle adulte, a été retrouvé mort le 8 janvier 2004 au Bois de Cise. 
Autopsié par le laboratoire vétérinaire de la Somme, l’animal semble être décédé des suites d’une 
pneumonie. 

- 1 Marsouin commun, femelle adulte, a été retrouvé mort le 17 février 2004 à Quend plage dans un 
état de putréfaction déjà bien avancé, il a été emmené par les services d’équarrissage. 

- 1 Rorqual commun, mâle adulte de 18 mètres et de presque 25 tonnes, s’est échoué sur la plage de 
Fort-Mahon le 12 juin 2004. Mort depuis plusieurs jours, l’animal était dans un état de putréfaction 
avancé. La taille de ce type de cétacé ainsi que l’intérêt du public impliquent des mesures d’évacuation 
exceptionnelles que nous avons dû coordonner. Le Dr Jauniaux de l’Université de médecine vétérinaire 
de Liège est venu procéder à une autopsie et au découpage avant évacuation par les services de 
l’équarrissage. L’état d’embonpoint moyen et l’absence de nourriture dans l’estomac laisse supposer une 
mort due soit à un jeun trop long soit au fait que l’animal est resté trop longtemps dans une zone où il n’y 
avait pas de nourriture.     

- Les restes d’un petit cétacé ont été retrouvés le 17 juin 2004 à Quend plage. L’animal a été enlevé 
par les services d’équarrissage. 

- 1 Marsouin commun a été retrouvé mort le 18 juin 2004 sur la plage de Fort-Mahon. Frais, 
l’animal a été emmené au laboratoire vétérinaire de la Somme où il a été autopsié. Les résultats évoquent 
une mort causée par une atteinte virale cutanée avec une surinfection bactérienne. 

- 1 nouveau-né Marsouin commun s’est échoué mort à Cayeux-sur-Mer le 24 juin 2004, l’animal 
était dans un état de putréfaction très avancé. 

- 1 Marsouin commun femelle s’est échoué à Ault le 19 juillet 2004, autopsié par le laboratoire 
vétérinaire de la Somme, l’hypothèse de la mort semble être une fausse déglutition de liquide.  

- 1 Marsouin commun mâle échoué mort au Hourdel le 3 octobre 2004, était dans un état de 
putréfaction déjà avancé et n’a donc pu être autopsié. 

- 1 Marsouin commun mâle échoué mort à Cayeux sur Mer le 12 octobre 2004, était dans un état de 
putréfaction déjà avancé et n’a donc pu être autopsié. 

- 1 Grand dauphin mâle s’est échoué mort au Hourdel le 23 novembre 2004, autopsié par le 
laboratoire vétérinaire de la Somme, l’animal présentait des traces de collision (flanc renfoncé et côtes 
cassées). Son état de putréfaction était déjà avancé.  
 
 

1.7- Relâchers et Suivis 
 

1.7.1 Suivis de « Nico et Chloé » 
 

Echoués respectivement les 6 et 8 juillet 2003, ces deux Phoques veaux-marins « orphelins » ont été 
soigné au CHENE puis remis en milieu naturel depuis la digue de galets du Hourdel le 14 septembre 2003 
(Cf Bilan d’activités 2003). Ils étaient munis d’une plaque en PVC de couleur (rouge pour Nico et jaune 
pour Chloé) afin de pouvoir les identifier rapidement au cours des suivis réguliers de la colonie de la baie 
de Somme.   

 
Malgré la mise en place de ces plaques, aucune observation n’a permis de les retrouver en baie de 

Somme au cours de l’année 2004. Les bagues fixées sur la palmure de leur nageoire postérieure, doivent 
rester en place pendant quelques années et ainsi permettre un suivi en cas de ré-échouage. 
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1.7.2 Relâcher de « Yaya » 
 
Séparée prématurément de sa mère le 12 juillet 2004 suite à un dérangement occasionné par un 

promeneur à pied dans la Réserve Naturelle de la baie de Somme, Yaya fut récupérée par l’équipe 
maritime des « surveillants phoques » après six heures de suivi à la longue-vue et après confirmation de 
l’absence de sa mère durant ces six heures. Après plusieurs semaines de soins au CHENE, Yaya a 
retrouvé son milieu naturel depuis la digue de galets du Hourdel le dimanche 3 octobre 2004 devant 600 
curieux venus spécialement pour l’évènement.  

Munie d’une plaque de couleur rouge, en PVC, collée sur les poils de la nuque, Yaya devrait être 
facilement repérable en baie de Somme. Une bague orange portant le numéro 52848 a été fixée sur la 
palmure de sa nageoire postérieure droite et devrait permettre de l’identifier en cas de ré-échouage.    

Yaya est sortie rapidement de sa « caisse de relâcher » et a gagné la mer, juste au passage du flot. 
Trois autres phoques passèrent par là au même instant. L’équipe maritime de Picardie nature l’a suivie 
quelques instants, elle s’est dirigée en direction du port du Hourdel puis vers celui de St Valery sur 
Somme.  

 
 

1.7.3 Relâcher de « Bambi » 
 
Echoué prématurément séparé de sa mère le 10 juillet 2004 sur la commune du Crotoy, dans la 

Réserve Naturelle de la baie de Somme,  Bambi fut récupéré grâce à la collaboration de Picardie Nature et 
les gardes de la Réserve Naturelle. Après plusieurs semaines de soins au CHENE, Bambi devait retrouver 
son milieu naturel en compagnie de Yaya. Malheureusement, deux jours avant le jour J, Bambi souffrait 
d’une infection occulaire. Aussi a-t-il été soigné plusieurs jours, avant de pouvoir, enfin, être remis en 
milieu naturel le mercredi 20 octobre 2004 devant quelques membres des associations Picardie Nature et 
le CHENE.   

Munie d’une plaque de couleur bleu, en PVC, collée sur les poils de la nuque, Bambi devrait être 
facilement repérable en baie de Somme. Une bague orange portant le numéro 52847 a été fixée sur la 
palmure de sa nageoire postérieure droite et devrait permettre de l’identifier en cas de ré-échouage.    

Bambi est sortie rapidement de sa « caisse de relâcher » et a gagné la mer, juste au passage du flot. 
Elle s’est rapidement dirigée vers l’intérieur de l’estuaire.  

 
 

1.7.4 Relâcher d’ « Anita » 
 
Retrouvée échouée à Quend plage le 1er septembre 2004, Anita semblait avoir perdu quelques 

kilogrammes. Très certainement sevrée naturellement par sa mère, Anita ne sachant alors pas se nourrir 
seule, a vécu un certain temps en utilisant ses réserves de graisses créées durant l’allaitement. Après 
plusieurs semaines de soins au CHENE, Anita a retrouvé son milieu naturel depuis la digue de galets du 
Hourdel le vendredi 5 novembre 2004 devant quelques membres des associations Picardie Nature et le 
CHENE.    

Munie d’une plaque de couleur jaune, en PVC, collée sur les poils de la nuque, Anita devrait être 
facilement repérable en baie de Somme. Une bague orange portant le numéro 52698 a été fixée sur la 
palmure de sa nageoire postérieure droite et devrait permettre de l’identifier en cas de ré-échouage.    

Anita est sortie rapidement de sa « caisse de relâcher » et a gagné la mer, juste au passage du flot. Elle 
s’est dirigée vers Le Crotoy et a croisé la route de deux autres Phoques veaux-marins qui passaient par là. 

 
 

1.7.5 Suivis de « Yaya, Bambi et Anita » 
 

Les séances d’observation réalisées n’ont pas permis d’observer ces phoques. La distribution de fiches 
d’observation sur lesquelles étaient bien décrites les méthodes d’identification des jeunes phoques 
relâchés, et dans le but d’obtenir des informations sur leurs déplacements, n’ont permis aucun retour 
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d’information. Des discussions ont permis de savoir qu’aucune observation n’a été réalisée par les 
professionnels de la mer. Ces plaques devraient rester en place jusqu’à la prochaine mue des jeunes 
phoques, qui s’effectuera dès le début du mois de juin. Il reste encore cinq bons mois pour observer l’un 
de ces individus.   

 
 
1.8- Suivi des phoques en baie d’Authie 
 
La baie d’Authie est un site proche de la baie de Somme fréquenté régulièrement par les phoques. En 

2000, deux mise-bas y ont été suspectées. Les objectifs des suivis de phoques en baie d’Authie sont de 
mieux connaître la fréquentation de ce site par les phoques et de constater la présence de couple mère-
jeune sur ce site dans la perspective d’organiser leur protection si elle s’avère nécessaire. 
 

  
1.8.1 Organisation  

 
Un minimum de deux types de séances d’observations sont conduites :  
-observation en continu durant le temps d’une marée descendante (2 heures après la marée haute à 

trois heures après l’heure de basse mer) à partir d’un point haut (dunes au Nord de l’Authie)  ;  
- prospection des bancs de sable et des berges du chenal de 2 heures après la marée haute à trois 

heures après l’heure de basse mer. A cette occasion, seront assurés le dénombrement des animaux 
présents, l’identification de l’âge et du sexe et la localisation des animaux. 

 
Un suivi régulier des phoques en baie d’Authie a été réalisé par un groupe de bénévoles habitant la 

ville de Berck et ses alentours (certains d’entre eux sont adhérents à l’association). Leurs observations ont 
principalement lieu depuis la dune au Nord de l’Authie mais quelques sorties en  kayak ont également été 
réalisées permettant ainsi de suivre le flot et de croiser la route des phoques.   

 
        

1.8.2 Pression d’observation 
 

Un total de 133 séances d’observation ont été réalisées au cours de l’année 2004 : 
- 33 séances pendant la période estivale (mi-juin à mi-septembre) 
- 100 séances hors période estivale 

 
Ces séances d’observations duraient de 0h10 à 2h30 lorsqu’elles étaient réalisées par les bénévoles du 

groupe baie d’Authie ; 3 séances de 5h00 ont été réalisées dans le cadre de la surveillance estivale des 
phoques de la baie de Somme pour la recherche de femelles gestantes.  

 
Ces séances d’observation représentent la présence sur le terrain d’au moins une personne pendant 

141 heures 17 (tableau 5).   
 

 Tableau 5 :Nombre d’heures de terrain par type d’observateurs 

 
Heures 
salariés

Heures 
Surveillants

Heures 
bénévoles 
Groupe 
phoques 

baie 
d’Authie Total 

Heures réelles 5 :00 10 :00 126 : 17 141 : 17  
Heures cumulées 5 :00 40 :00 201 : 47 246 : 47 

 
Ces 133 séances d’observation, ont été couronnées de succès à 73,7 %, avec la présence d’au moins 

un phoque.    
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1.8.3 Effectifs 
 

Sur les 133 séances d’observation, seules 98 séances ont permis d’observer des phoques.  
Parmi celles-ci : · 51 séances où 1 seul phoque était présent 
   · 41 séances où 2 phoques étaient présents 
   · 6 séances où 3 phoques étaient présents 
 

On s’aperçoit d’après le graphique 15 qu’en moyenne, 2 phoques fréquentent la baie d’Authie. 
L’effectif maximum observé en 2004 est de 3 individus, comme en 2003. 
 

Maxima de phoques, par décade, durant l'année 2004

0

0,5

1

1,5

2

2,5

3

3,5

ja
nv

ie
r I

ja
nv

ie
r I

I
ja

nv
ie

r I
II

fé
vr

ie
r I

fé
vr

ie
r I

I
fé

vr
ie

r I
II

m
ar

s 
I

m
ar

s 
II

m
ar

s 
III

av
ril

 I
av

ril
 II

av
ril

 II
I

m
ai

 I
m

ai
 II

m
ai

 II
I

ju
in

 I
ju

in
 II

ju
in

 II
I

ju
ill

et
 I

ju
ill

et
 II

ju
ill

et
 II

I
ao

ut
 I

ao
ut

 II
ao

ut
 II

I
se

pt
em

br
e

se
pt

em
br

e
se

pt
em

br
e

oc
to

br
e 

I
oc

to
br

e 
II

oc
to

br
e 

III
no

ve
m

br
e

no
ve

m
br

e
no

ve
m

br
e

dé
ce

m
br

e
dé

ce
m

br
e

dé
ce

m
br

e

décades

ef
fe

ct
ifs

 
Graphique 15 : Effectifs maxima de phoques observés en baie d’Authie par décades durant l’année 

2004 
  

Effectifs maximums 
 Phoque veau-marin : 3; observés les 8/05, 2/10, 1/11, 1/12 et 15/12 
 Phoque gris : 1, observé les 13/03, 24/03, 22/07 et 18/08/2004 

1.8.4 Zones de stationnement 
 

La baie d’Authie est sectionnée en 11 zones où la présence des phoques est relevée à chaque séance 
d’observation, elles sont nommées « mer, A, B, C, D, E, F, G, H, I et J), comme indiqué sur la carte 3. Un 
même phoque peut être observé en début d’observation dans une zone et être observé dans une autre zone 
quelques minutes plus tard. Pour la totalité des séances, on note 420 localisations des phoques :  

- 10 observations en « mer » 
- 126 observations en « A » 
- 271 observations en « B » 
- 105 observations en « C » 
- 4 observations en « D » 
- 1 observation en « E » 
- 1 observation en « G » 
- 2 observations en « H » 

Cela signifie qu’à 97 %, les phoques observés étaient situés à l’entrée de la baie d’Authie.  



Picardie Nature – Suivi et Protection de la colonie de Phoques de la Baie de Somme – 2004  - 33 - 
 

 
Carte 3 : Cartes représentant les différentes zones d’observations des phoques en baie d’Authie. 
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2 - SENSIBILISATION 
 

La protection s’effectue principalement par le biais de l’information. Celle-ci a pour but de limiter, 
voire supprimer les facteurs menaçant la tranquillité des phoques, en tentant d’influencer le 
comportement des personnes grâce au partage de nos connaissances sur le rythme de vie des animaux. 
 

Nous proposons plusieurs formes d’information : 
- Les sorties « A la découverte des phoques de la baie de Somme » pour joindre la balade et la 

découverte de la baie (situation géographique, marées…), l’observation des phoques en milieu 
naturel, à la découverte de l’animal (biologie, historique de la population, menaces, mesures de 
protection…) 

- Les conférences « Les phoques de la baie de Somme » pour découvrir la biologie, l’écologie, 
l’histoire de la population, les menaces et les mesures de protection… à travers de magnifiques 
photos explicatives sur support diapos ou informatique. 

- Les Points d’Observation pour joindre l’observation à la découverte du rythme de vie de 
l’animal. Le but est de permettre, grâce à la longue-vue mise à disposition, l’observation des 
animaux sans risquer de les déranger et sans risquer sa vie en s’aventurant dans l’estuaire. 

- L’exposition « Les phoques de la baie de Somme » pour tout savoir sur les phoques à son 
propre rythme d’apprentissage 

 

    
Exposition à l’ancienne école du  Conférence à Picquigny     Point fixe sur la plage du blockhaus au  
Hourdel               Hourdel  
 
 

2.1- Les animations proposées au grand public 
 

Il s’agit de sensibiliser le grand public sur la richesse et la fragilité de cet élément du patrimoine 
régional que constitue la colonie de Phoques veaux-marins. Des animations sont proposées gratuitement à 
travers notre programme de sorties, elles sont également diffusées par les journaux locaux (le Journal des 
Amiénois (JDA), Le Courrier Picard, L’éclaireur…) et par voie d’affichage. 

 
Cette année 2004, 152 animations ont été proposées ; elles ont attiré 11 381 personnes 
 

Tableau 6: répartition du public ayant participé aux animations proposées par Picardie Nature 

Types d’animations 
Nombre 

d’animations 
Nombre 
d’adultes 

Nombre 
d’enfants

Nombre 
total de 

personnes 
Sorties  36 323 101 424 

Conférences 15 133 40  173 
Points d'observation 61 4232 1289 5521 

Exposition 40 3968 1295 5263 
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Des « soirées diaporamas-conférences » ont été réalisées sur différentes communes dans le but de 
sensibiliser les habitants de divers secteurs géographiques, grâce au prêt d’une salle par les mairies. Ces 
communes sont : Amiens, Ault, Cayeux-sur-mer, Conty, Corbie, Le Crotoy, Longprés-les-amiens, Mers-
les-bains, Molliens-dreuil, Moyenneville, Nouvion, Oisemont et Picquigny. 
 
 

2.2 - Les animations sollicitées par le grand public 
 

Ces mêmes animations peuvent être organisées pour des groupes (scolaires, vacanciers, associations…), 
elles sont alors réalisées gratuitement, seuls les frais de déplacement de l’animateur au taux de 0.31 € du 
kilomètre est réclamé à la structure destinataire de la sortie.  
 

Tableau 7: répartition du public ayant participé aux animations organisées par Picardie Nature 

Types d’animations 
Nombre 

d’animations 
Nombre 
d’adultes 

Nombre 
d’enfants

Nombre 
total de 

personnes 
Sorties  21 317 346 663 

Conférences 10 135 261 396 
Points d'observation 1 60 0 60 

 
Cette année 2004, 32 animations ont été organisées pour 15 structures différentes. Ces animations ont 
permis de sensibiliser 1119 personnes. 
 
Les structures ayant sollicité Picardie Nature pour ses animations sur les phoques sont les suivantes : 

- Association découverte nature (A.D.N) de Berck : 1 conférence 
- Alcyon France, congrès de vétérinaires :   1 point d’observation 
- Centre culturel du Touquet :     1 sortie 
- Centre Régional de Randonnées Pédestres   1 sortie 
- Caisse mutuelle complémentaire et d’action  

sociale du personnel des industries électriques 
et gazière d’Amiens (C.M.C.A.S) :    1 diaporama et 2 sorties 

- Centre de loisirs sans hébergement (C.L.S.H) :  1 sortie 
de Saint Valery sur Somme  

- Ecole primaire communale de Belloy sur Somme :  1 diaporama 
- Ecole primaire du Champs de Mars d’Abbeville :  1 diaporama et 1 sortie 
- Ecole primaire du Soleil Levant d’Abbeville :   1 diaporama et 1 sortie 
- Ecole primaire Notre Dame de Belloy sur Somme : 1 diaporama et 1 sortie 
- Festival de l’oiseau :      9 sorties et 3 diaporamas 
- Lycée Evariste Gallois de Sartrouville :    1 sortie 
- Lycée Louis Thuillier d’Amiens :     1 diaporama et 1 sortie 
- Maison pour tous d’Abbeville :     1 sortie 
- Institut universitaire tous âges (I.U.T.A) d’Amiens :  1 diaporama 

 
Les trois écoles ayant bénéficié d’un diaporama conférence et d’une sortie sur le terrain ont travaillé avec 
les élèves sur la base du dossier pédagogique « écoles primaires » élaboré en 2003 et mis à disposition 
gratuitement des écoles désireuses d’organiser ces journées d’animation. 
 
 
 
 
 

 
 

 
 Au total, pour ces deux types d’animations (proposées et sollicitées), ce sont 12 500 personnes

qui ont été sensibilisées au respect du phoque et de son environnement. On note la présence de 9168 
adultes (soit 73.3 % des personnes sensibilisées) et 3332 enfants (soit 26.7 % des personnes 
sensibilisées).  
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2.3 – Information des usagers de la baie 
 

Des diaporamas-conférences sur les phoques de la baie de Somme sont organisés auprès des structures 
organisant des animations en baie de Somme afin d’entretenir leurs connaissances des espèces et de leurs 
rythmes de vie, et de les informer des meilleures techniques d’approche pour l’observation avec des 
groupes de touristes. Le dossier technique réalisé en 2002 leur est distribué gratuitement.  

 
Cette année 2004, 3 animations ont été proposées ; elles ont attiré 25 personnes 
 
Les animations concernaient : 

- une conférence organisée le samedi 29 mai 2004 au Club Henson Marquenterre et pour laquelle 
nous avions invité tous les usagers de la baie ; 

- une conférence réalisée auprès des guides de l’association EVEILS de Quend plage dans leurs 
locaux, le 26 août 2004 ; 

- une conférence réalisée auprès des guides de l’association OZONE de Quend plage dans leurs 
locaux, le 26 octobre 2004. 

 
 

2.4- Documents réalisés 
 

 Le dépliant « Les phoques de la baie de Somme » a été réimprimé en 4 000 exemplaires, en version 
française.  
  

 Les huit fiches techniques imprimées en 2003 et intitulées « Bien observer les phoques de la baie de 
Somme, lorsque vous êtes… un simple promeneur ; en bateau à moteur ; chasseur ou pêcheur à pied ; à 
cheval ; guide nature ; en kayak ; en avion, hélicoptère, delta-plane…  et en speed-sail, planche à voile.. » 
ont été distribuées auprès des personnes concernées. La fiche technique « Bien observer … en jet-ski » est 
toujours en attente d’impression. Elle devrait voir le jour suite à la réponse qui sera donnée concernant la 
demande d’interdiction de pratiquer le jet-ski dans les deux estuaires (Baie de Somme et Baie d’Authie). 
 

 Le dossier pédagogique « écoles primaires » a été utilisé au sein de 5 écoles. 
 

 Un livre intitulé « Les phoques de la baie de Somme » a été rédigé et mis en page grâce à une 
collaboration avec l’association  Mission Nature. Ce livre de 28 pages, au format A5, écrit à l’attention du 
grand public, présente le phoque en tant qu’espèce, son habitat, sa biologie, son rythme de vie…  Il a été 
édité en trois langues : français, anglais et néerlandais. Le tout, représentant une impression de 250 
exemplaires.  
 

 Quatre panneaux intitulés « Les phoques de la baie de Somme », de format 150 cm x  100 cm ont été 
installés sur les communes de Cayeux-sur-Mer et Le Crotoy. Ceux-ci ont permis de sensibiliser de 
nombreux promeneurs durant l’été mais aussi durant les vacances de pâques, de la Toussaint et les week- 
ends.   
 

 Le dossier pédagogique « collège » élaboré sur le modèle de celui réalisé l’an passé pour les « écoles 
primaires » est actuellement en relecture au Rectorat d’Amiens dans le but de recevoir un « agrément 
éducation nationale » et devrait être disponible au cours du premier semestre 2005.  



Picardie Nature – Suivi et Protection de la colonie de Phoques de la Baie de Somme – 2004  - 37 - 
 

    
au parking de La Maye    au port de Le Crotoy 
 

    
sur l’axe d’accès à la plage de La Mollière  sur la digue de galets à Le Hourdel 
 
 
3- COMMUNICATION 
 

3.1- Réunions 
 

Panneaux « informations phoques » à installer sur le littoral. 
 

Une réunion s’est tenue le 26 janvier 2004 dans les locaux de La 
Maison de l’Oiseau afin de réunir différentes personnes pour travailler 
à l’élaboration d’un panneau d’information sur les phoques de la baie 
de Somme, à l’attention du grand public. Ces panneaux faisaient partie 
des projets du programme 2003. Les panneaux posés en 2004 sont le 
produit de la collaboration de la DIREN Picardie (E.DeFeraudy), la 
Mairie de Cayeux-sur-mer (Y.Perruchot), la Mairie de Le Crotoy 
(Mmes Bourguelle et Vasseur), Picardie Nature (L.Dupuis et 
C.Hosten), le SMACOPI (P.Triplet et S.Desenlis). 
Quatre panneaux ont été posés : un sur la digue de galets du Hourdel, 
un sur le parking de La Mollière, un dans le port de Le Crotoy (photo 
ci-contre) et un sur le parking de La Maye.  

Le panneau situé sur le port de Le Crotoy a été arraché de son support dans la nuit du 7 au 8 juillet 2004. 
Une plainte contre un auteur inconnu a été déposée la semaine suivante auprès de la brigade de 
gendarmerie saisonnière de Le Crotoy. Le panneau arraché n’a jamais été retrouvé. Un nouveau panneau a 
été mis en place sur les mêmes montants quelques jours plus tard. Depuis, aucun acte de vandalisme n’est 
à signaler.  
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Séminaire pour les correspondants du Réseau 
National Echouage – Nice les 13 et 14 novembre 2004 
 
Ce séminaire est habituellement organisé par le Centre 
de Recherche sur les Mammifères Marins (CRMM) de 
La Rochelle dans les locaux de l’aquarium de La 
Rochelle. En 2003, le Groupe d’Etude des Cétacés En 
Méditerranéen (GECEM) s’est proposé de l’organiser 
sur la côte méditerranéenne en 2004. Cette année, le 
séminaire s’est déroulé à Nice, les 13 et 14 novembre 
2004, conjointement au séminaire Réserve 
Internationale en Mer Méditerranée Occidentale 
(RIMMO). Environ 200 personnes y ont participé.  
Trois membres de Picardie Nature étaient présents          
( L.Dupuis, R.Romain et M.Roussel). 
Deux posters, format A0 couleur, y ont été présentés, 
intitulés « échouages de mammifères marins sur la côte 
picarde de janvier à octobre 2004 » et « Suivi des 
effectifs de la population de phoques de la baie de 
Somme ».   
 
 
Comité consultatif de la Réserve Naturelle de la baie de Somme 
 
Cette réunion, organisée par le SMACOPI et l’Etat, s’est tenue le 2 novembre 2004 dans les locaux de la 
sous-préfecture d’Abbeville. 25 personnes y ont participé, soit la présence de 18 structures (Préfecture, 
DIREN Picardie, Affaires maritimes, Conseil Régional …). 
Deux  membres de Picardie Nature étaient présents (L.Dupuis et L.Gavory).  
Une présentation Power-point d’une durée de 20 minutes a permis de présenter le bilan synthétique inter-
annuel des actions menées dans le cadre du programme d’étude et de protection des phoques de la baie de 
Somme sur la période du 1er novembre 2003 au 30 septembre 2004, ainsi que le programme prévisionnel 
des actions 2005.  
 
 
Travail d’élaboration d’une charte « Charte relative à l’utilisation des milieux naturels pour des 
activités de découvertes sur la Côte Picarde » 
 
Ces quatre réunions organisées par la SMACOPI dans les locaux de la station biologique de 
Blanquetaque ont permis à une douzaine de structures, fréquentant régulièrement la Réserve Naturelle de 
la baie de Somme, d’établir une charte « Charte relative à l’utilisation des milieux naturels pour des 
activités de découvertes sur la Côte Picarde » et de statuer sur le « code de bonne conduite » à tenir au 
sein de la Réserve Naturelle durant les activités réalisées. 
Deux membres de Picardie Nature ont participé à ces réunions (L.Dupuis et Pa.Thiery)  
 
 

3.2- Articles / Publications 
 

 Jacot J.C., Dupuis L., 2004. Causes des échouages de phoques (Phoca vitulina) morts en baie de 
Somme depuis 1998. Revue Trait d’union. Mai 2004.  
 

 Dupuis L., Jacot J.C., 2005.  Etude des échouages de mammifères marins dans la Somme : Bilan 
général depuis 1974 et cas particuliers d’un pinnipède : le Phoque veau-marin et d’un cétacé : le Marsouin 
commun. Proposé pour publication dans la revue l’Avocette au cours de l’année 2005. 
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3.3- Médiatisation 
 

Plusieurs reportages ont permis de faire connaître les mammifères marins ainsi que nos actions au grand 
public. 
 
- 4 reportages « télévision »  sur France 3  
Un reportage a été tourné le vendredi 6 août avec l’équipe de « c’est pas sorcier » pour une émission sur 
les phoques et les otaries. Diffusion télévisée prévue pour le premier semestre 2005. 
 
- 1 reportages « radio »  sur France Bleu Picardie 
 
- 30 reportages « presse » :  

- 14 articles dans Le Courrier Picard 
- 6 articles dans Le Journal d’Abbeville 
- 1 articles dans le JDA 
- 3 articles dans l’Eclaireur 
- 1 article dans Terre Sauvage 
- 1 article dans Le Petit Quotidien 
- 1 article dans Le Monde 
- 1 article dans Femina 
- 1 article dans L’Union 
- 1 article dans la revue d’Amiens métropole 
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ANNEXES 
 
Annexe 1 : Bilan financier 

 
 
 
 

DEPENSES POUR LE FONCTIONNEMENT 
Nature dépense Prévisionnel Réalisé 

Gestion des actions 4515,00 5034,55 
Suivi régulier de la colonie de phoques 7036,16 6840,13 

Accompagnement stagiaires 1640,60 933,83 
Surveillance de la reproduction 23577,50 23045,26 

Gestion des mammifères marins échoués 5178,40 5605,32 
Suivi des jeunes remis en milieu naturel 1760,56 1525,50 

Information des groupes d'usagers de la baie 1038,60 976,55 
Information du grand public 8540,22 7974,12 

Information de groupes constitués d'adultes 815,28 701,36 
Information de groupes constitués d'enfants 3645,36 3503,08 

Relations gestionnaires des politiques publiques 981,60 858,02 
Total des dépenses 58729,28 56997,68 

   
   
   
   
   

FINANCEMENTS 
Organismes Prévisionnel Réalisé 

FONJEP 7165,00 7261,00 
DIREN Picardie 43000,00 43000,00 
Picardie Nature 2742,50 6736,68 

autres  5821,78 0,00 
Total des financements 58729,28 56997,68 
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Annexe 2 : Les Surveillants 
 

Nom Prénom 

Nombre 
de jours 

de 
bénévolat 

Profession âge Département d'Origine 

Berman Maïa 14 Etudiante en biologie à l’Université 20 Haute Savoie 
Bertoli Sandra 14 Etudiante à l’Institut supérieur de l’environnement 21 Seine et Marne 
Boitel Camille 7 Etudiante en prépa BCPSTveto 19 Somme 
Bisson Hélène 7 Etudiante en BTS GPN 20 Eure et Loire 
Caron Martine 7 Secrétaire 45 Somme 

Cawthorne Sophie 7 Professeur des  écoles stagiaire  22 Pas de Calais 
Charlet Muriel 7 Etudiante en Agroalimentaire 22 Pas de Calais 
Charrier Sébastien 7 Professeur des écoles 26 Oise 
Coudert Juliette 21 Etudiante en biologie à l’Université 21 Puy sur Dôme 
Delarue  Jérôme 14 Etudiant en biologie à l’Université 23 Oise 
Dupont Priscilla 14 Etudiante en biologie à l’Université 23 Haute Savoie 
Feuillet Flavie 7 Etudiante en biologie à l’Université 22 Calvados 
Garrigue Claude 14 Attaché territorial 54 Lot et Garonne 

Gaufreteau Emeline 14 Etudiante en biologie à l’Université 19 Deux Sèvres 
Glippa Olivier 7 Etudiant en biologie à l’Université 22 Pas de Calais 
Guyot Bernard 14 Retraité   Oise 
Hoste Florence 14 Etudiante en biologie à l’Université 23 Haute Garonne 

Houdant Guillaume 10 Animateur nature 20 Somme 
Lavric Erika 14 Etudiante en prépa bio 20 Aisne 
Lavric  Grégory 7 Etudiant 23 Aisne 
Lebon Matthieu 14 Etudiant en biologie à l’Université 23 Pas de Calais 
Leroux Marc 14 Dessinateur industriel 32 Seine maritime 

Lhermitte Isabelle 17 Professeur des écoles 27 Yvelines 
Malard Sylvie 63 Conseillère en assurance en formation BTS GPN 38 Seine maritime 

Nietlisbach Pirmin 14 Etudiant en biologie à l’Université 20 SUISSE 
Pedurthe Sandra 21 Etudiante en biologie à l’Université 24 Charente Maritime 
Peltier Hélène 14 Etudiante en biologie à l’Université 20 Haute Garonne 

Porcher Christine 14 Rédacteur territorial 44 Lot et Garonne 
Roussel Michèle 28 À la recherche d’un emploi 24 Somme 

Steelandt Stéphanie 14 Etudiante en biologie à l’Université 20 Aisne 
Surier Julie 22 Etudiante en biologie à l’Université 22 Haute Garonne 
Tellier Laurence 7 Secrétaire 36 Somme 
Tison Alexandre 30 Etudiant en médecine à l’Université 19 Somme 
Tison Jean-Luc 21 Etudiant en biologie à l’Université 19 Somme 
Touzé Benjamin 14 Etudiant en biologie à l’Université 19 Deux Sèvres 

Van Crayelynghe Sophie 21 A la recherche d’un emploi 26 Somme 
Vanvincq Dorothée 7 Etudiante en biologie à l’Université 21 Pas de Calais 
Verchère Thibault 7 Etudiant en biologie à l’Université 22 Eure 
Vincent Stéfanie 7 Etudiante en prépa BCPSTveto 18 Somme 
Vives Gaëlle 14 Etudiante en biologie à l’Université 21 Charente Maritime 
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Annexe 3 : Documents réalisés en 2004 
 
Un dossier pédagogique, conçu sur le même modèle que celui réalisé à l’attention des écoles primaires, a 
été réalisé à l’attention des collèges. Celui-ci comprend un fascicule à l’attention des professeurs afin de 
préparer au mieux les interventions de Picardie Nature et trois fascicules à l’attention des élèves 
comprenant des exercices de  réflexions se rapportant aux phoques  et à leur mode de vie. Ces exercices 
permettent de travailler la biologie, les mathématiques, le français, les langues, l’histoire, la géographie et 
le dessin.  
En voici quelques extraits :   
 

   
      Exercice de mathématiques pour comprendre les  

Marées (niveau cycle d’adaptation) 
 

   
Exercice d’histoire-géographie pour   Exercice de biologie pour comprendre l’anatomie 
Comprendre l’évolution de la baie de du phoque (niveau cycle d’orientation) 
Somme (niveau central) 
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Annexe 4 : Revue de Presse 2004 
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REVUE DE PRESSE 2004 
Les 30 articles parus, revus mois par mois 

 
 

MARS 
 

 « Baie de Somme » 
JDA – 10 mars 2004 

 
 « Picardie Nature à la Campagne » 

Le Courrier Picard – 19 mars 2004 
 

 « Agir : gardien de phoques » 
Terre Sauvage – mars 2004 

 
AVRIL 

 
 « Là-bas, sur le sable, les phoques » 
Le Courrier Picard – 20 avril 2004 

 
JUIN 

 
 « Une baleine sur le sable de Fort-Mahon » 

Le Courrier Picard – 13 juin 2004 
 

 « La baleine, attraction de poids » 
Le Courrier Picard – 14 juin 2004 

 
 « La baleine de Fort-Mahon coupée menue » 

Le Courrier Picard – 16 juin 2004 
 

 « Pinoccio est triste » 
Le Journal d’Abbeville – 16 juin 2004 

 
 « Fort-Mahon : après la baleine, deux marsouins ! » 

Le Courrier Picard – 19 juin 2004 
 

 « De quoi est mort le Rorqual ? » 
Le Journal d’Abbeville – 23 juin 2004 

 
 « Des cétacés malades à en mourir » 
Le Courrier Picard – 27 juin 2004 

 
 

JUILLET 
 

 « Un bébé phoque en baie de Somme » 
Le Courrier Picard – 12 juillet 2004 

 
 

 « Abbeville : un phoque aperçu dans la Somme » 
Le Courrier Picard – 13 juillet 2004 
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 « Hommes et Phoques en harmonie » 

Le Journal d’Abbeville – 14 juillet 2004 
 

 « Un bébé phoque échoué » 
Le Journal d’Abbeville – 14 juillet 2004 

 
 « Le monde cruel des phoques » 

Le Journal d’Abbeville – 14 juillet 2004 
 

 « Conférence sur les phoques » 
L’éclaireur – 20 juillet 2004 

 
 « Déjà huit phoques sont nés cet été en Picardie » 

Le Petit Quotidien – 24 juillet 2004 
 

 
AOUT 

 
 « Avec les oiseaux migrateurs et les phoques, en baie de Somme » 

Le Monde – 12 août 2004 
 

 « A la rencontre de la faune : les phoques de la baie de Somme » 
Femina – 13 août 2004 

 
 « Chut, le phoque approche » 

Le Courrier Picard – 21 août 2004 
 
 

SEPTEMBRE 
 

 « Il y a bien des phoques en Baie de Somme » 
L’Union – 12 septembre 2004 

 
 

OCTOBRE 
 

 « Bambi et Yaya replongent » 
Le Courrier Picard – 2 octobre 2004 

 
 « Baie de Somme : deux jeunes phoques remis à l’eau ce dimanche » 

Le Courrier Picard – 2 octobre 2004 
 

 « Le Hourdel : Yaya comme un poisson dans l’eau » 
Le Courrier Picard – 4 octobre 2004 

 
 « Le Grand plongeon pour Yaya » 

L’éclaireur – 5 octobre 2004 
  « Avec Picardie Nature au Hourdel : Le jeune phoque Yaya retrouve le flot » 

L’éclaireur – 5 octobre 2004 
 

 « Avec Picardie Nature au Hourdel : Le jeune phoque Yaya retrouve le flot » 
Le Journal d’Abbeville – 5 octobre 2004 
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 « Guide des offres en matière d’éducation à l’environnement sur le territoire d’Amiens métropole » 

Amiens Métropole – octobre 2005 
 
 

NOVEMBRE 
 

 « A la rencontre des phoques de la baie » 
Le Courrier Picard – 1er novembre 2004 
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 « Baie de Somme »   « Picardie Nature à la Campagne » 
JDA – 10 mars 2004   Le Courrier Picard – 19 mars 2004   
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 « Agir : gardien de phoques »   « Là-bas, sur le sable, les phoques » 
Terre Sauvage – mars 2004   Le Courrier Picard – 20 avril 2004 
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 « Une baleine sur le sable de Fort-Mahon » 
Le Courrier Picard – 13 juin 2004 

 

 
 

 « La baleine, attraction de poids » 
Le Courrier Picard – 14 juin 2004 
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 « La baleine de Fort-Mahon coupée menue » 
Le Courrier Picard – 16 juin 2004 

 

 
 

 « Pinoccio est triste » 
Le Journal d’Abbeville – 16 juin 2004 
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 « Fort-Mahon : après la baleine, deux marsouins ! » 
Le Courrier Picard – 19 juin 2004 

 

 
 

 « De quoi est mort le Rorqual ? » 
Le Journal d’Abbeville – 23 juin 2004 
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 « Des cétacés malades à en mourir » 
Le Courrier Picard – 27 juin 2004 
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 « Un bébé phoque en baie de Somme » 
Le Courrier Picard – 12 juillet 2004 

 

 
 

 « Abbeville : un phoque aperçu dans la Somme » 
Le Courrier Picard – 13 juillet 2004 
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 « Hommes et Phoques en harmonie » 
Le Journal d’Abbeville – 14 juillet 2004 

 

 
 

 « Un bébé phoque échoué » 
Le Journal d’Abbeville – 14 juillet 2004 
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 « Le monde cruel des phoques » 
Le Journal d’Abbeville – 14 juillet 2004 
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 « Conférence sur les phoques » 
L’éclaireur – 20 juillet 2004 
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 « Déjà huit phoques sont nés cet été en Picardie » 
Le Petit Quotidien – 24 juillet 2004 
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 « Avec les oiseaux migrateurs et les phoques, en baie de Somme » 
Le Monde – 12 août 2004 
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 « A la rencontre de la faune : les phoques de la baie de Somme » 
Femina – 13 août 2004 
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 « Chut, le phoque approche »   « Il y a bien des phoques en Baie de Somme » 
Le Courrier Picard – 21 août 2004  L’Union – 12 septembre 2004 

 

   
 

 « Bambi et Yaya replongent »    
Le Courrier Picard – 2 octobre 2004   
       
 
 
 
 
 

 « Baie de Somme : deux jeunes phoques remis 
à l’eau ce dimanche » 
Le Courrier Picard – 2 octobre 2004 
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 « Le Hourdel : Yaya comme un poisson dans l’eau » 
Le Courrier Picard – 4 octobre 2004 

 

 
 

 « Le Grand plongeon pour Yaya » 
L’éclaireur – 5 octobre 2004 

 

 
  « Avec Picardie Nature au Hourdel : Le jeune phoque Yaya retrouve le flot » 

L’éclaireur – 5 octobre 2004 
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 « Avec Picardie Nature au Hourdel : Le jeune phoque Yaya retrouve le flot » 
Le Journal d’Abbeville – 5 octobre 2004 
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 « A la rencontre des phoques de la baie » 
Le Courrier Picard – 1er novembre 2004 
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 « Guide des offres en matière d’éducation à l’environnement sur le territoire d’Amiens métropole » 
Amiens Métropole – octobre 2005 

 

 
 


